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Guillaume Reich

CoMBATTRE LES PREJUGES SUR LES ARMES LATENIENNES".

LES APPORTS DE LA TRACEOLOGIE

Keywords: armement, La Jene, destruction, combat, traceologie, archeologie experimental, rituel, methodologie. - Bewaffnung,
Latenenzeit, Zerstörung, Kampf, Spurenkunde, Experimentalarckaologie, Ritual, Methodologie. - Armamento, La Tene, distruzione,
combattimento, analisi delle tracce d'uso, arcbeologia sperimentale, rituale, metodologia - Weaponry, La Tene period, destruction,
combat, trace analysis, experimental archaeology, rituals, methodology.

Resume
La principale collection d'armes du site de La Tene (armes de

poing d'hast, de jet, boucliers) est etudiee sous Tangle de la
traceologie. Les armes du Latenium sont dans I'ensemble bien pre-
servees du fait de Tanaerobie, parfois recouvertes d'une simple
patine. L'approche de T.article est basee sur un croisement discipb-
naire entre l'analyse typo-chronologique, Tarcheologie expenmentale,

« Tethno-archeologie » et les sciences forensiques. Est-ce
possible, ä compter de traces visibles sur les objets de La Tene, mats

egalement sur d'autres sites latemens, d'interpreter les traces de
destructions sur les armes Ces dernieres sont-elles plutöt impu-
tables ä des actes rituels volontaires ou faut-il y voir les resultats
accidentels de combats II ne s'agit pas ici de trancber definitive-
ment I'epineuse question de la fonction du site de La Tene, mats
d'apporter quelques pistes de reflexion sur Tinterpretation de ce
« gisement » enigmatique (sanctuaire, trophee militaire,

Zusammenfassung
Die Waffen der Hauptsammlung aus La Tene (Hieb- und
Stichwaffen, Lanzen/Speere, Wurfspeere, Schilde) werden
spurenkundlich untersucht. Die Stucke im Latenium sind dank Luftab-
schluss grossteils gut erhalten, manche haben eine einfache
Patina. Der Artikel verbindet Chronotypologie, Experimentalar-
chaologie, «Ethnoarchaologte» und Forensik, um folgende Fragen

zu beantworten. Kann man anhand der Spuren auf Objekten aus
La Tene, aber auch aus anderen Fundstellen, feststellen, ob die
Waffen willentlich, rituell, oder aber als Folge des Kampfs
unbrauchbar wurden? Es geht nicht darum, die Funktion der enig-
matische Fundstelle herzuleiten (Heiligtum, militärisches Steges-

mal, sondern Wege zur Deutung der «Station» aufzuzeigen.

Riassunto
La principale collezione dt armi del sito dl La Tene (armi da

taglio, da punta, inastate, da lancio, scudi) e stata studiata dal
punto di vista delle tracce d'uso. NelTinsieme le armi del
Latenium sono ben conservate grazie alle condiziom anaerobie,
alcune sono ricoperte da una semplice patina L'articolo segue un
approccio multidisciplmare, prendendo in consideraztone la tipo-
cronologia, l'archeologia sperimentale, T«etnoarcheologia» e le

scienze forensi per eluctdare le seguenti domande: E posstbile,

partendo dalle tracce visibili sugh oggetti dt La Tene e di altri siti
lateniani, mterpretare le tracce di distruzione che recano le armi?
Quest'ultime sono da mterpretare piuttosto come conseguenze di
atti rituali o come tracce di combattimenti? L'articolo non preten-
de di trovare una risposta alla spinosa domanda sulla funztone
del sito (santuano, trofeo militare, ma cerca di contribuire
alla discussione presentando degh spunti di riflessione per l'inter-
pretazione.

Summary
The weapons from the main collection from La Tene (impact and
thrusting weapons, lances, projectiles/throwing spears, shields)
are use-wear analysed. Due to the anaerobic conditions, the
pieces at the Latenium are largely well preserved, with many bearing

a simple patina. The article combines chronotypology,
experimental archaeology, «ethnoarchaeology» and forenstcs to answer

the following questions: is it possible by examining the traces
visible on the objects from La Tene and other sites to ascertain
whether the weapons were put beyond use deliberately, as part of
a ritual, or did it occur during combat? The objective is not to
deduce the function of the enigmatic site (sanctuary, monument
to a military victory, but to find ways of interpreting it.
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Fig. 1. Larenium, provenant de La Tone, umbo de bouclier MAR-LT-456.
Exemple d'une arme de La Tone exceptionnellement bien conservce grace
ä Penfouissement en milieu anaerobic. Photo Latcnium M. Juillard.

Fig. 2. Latcnium, provenant de La Tene, fer d'arme d'hast ou de jet
MAR-LT-131. La destruction semble volontaire, car die temoigne d'un reel
acharnement. Photo Latenium M. Juillard.

L'etude porte sur 314 armes (epees et fourreaux, lances et
javelots, boucliers) retrouvees sur le site eponyme de La

Tene, conservees au Latenium. Le site, sur lequel ont ete

recueillis des milliers d'objets1, a ete interprete de diffe-

rentes manieres depuis son invention en 1857 : peage, poste
de douane, entrepot helvete, arsenal, village ...2 La place

preponderante des artefacts « guerriers » (armes, fourni-
ment) au sein de cet ensemble mobilier, ainsi que le traite-

ment qui leur est reserve, invite ä y voir depuis quelques
decennies, ä Laune des decouvertes des « Opferstätte »

(lieux de sacrifice) du nord de l'Europe' et des sanctuaires

picards4, un lieu de culte guerrier dont la nature exacte reste
incertaine (trophee militaire, sanctuaire ...)\
Le volume des collections La Tene, leur prestige et leur

qualite font de ces militaria un ensemble de reference,
fondamental pour la comprehension de l'art de la guerre
chez les Celtes. Cependant, nonobstant l'anciennete des

recherches la concernant et les recentes analyses sur l'arme-

ment publiees ä son sujet6, toute la collection n'est pas

connue. Line etude exhaustive, initiee par nos predeces-
seurs7 et poursuivie par nos pairs, permet de percevoir le

site en totalite. De meme, un angle de recherche different,

propose par nos soins, est susceptible d'apporter de nou-
velles informations.

Le potentiel traceologique

L'action du milieu atmospherique, et surtout 1'abandon en
milieu terrestre ou lacustre, aboutissent ä la formation de

produits de corrosion8, alterant parfois profondement la

nature meme de l objet. Les armes en alliages ferreux se

retrouvent frequemment piegees dans une gangue de corrosion.

A La Tene, du fait de leur ensevelissement en milieu
anaerobie, l'essentiel des vestiges est au contraire exceptionnellement

bien conserve (fig. 1). Le materiel est souvent
recouvert d une simple patine. La surface des armes s'avere

proche de celle du moment de leur abandon, lors de la

formation des depots. La preservation de la surface
originelle9 permet d'observer directement les differentes traces

imprimees sur les armes, meme les marques les plus
discretes. Ces traces sont, ä notre sens, l'une des cles majeures

pour l'interpretation du mobilier. En effet, et surtout depuis
les decouvertes des sanctuaires gaulois du nord de la

France, de nombreuses traces de destructions ont cte mises

en avant sur les armes celtiques10.
Sur certains sites, comme celui de Gournay-sur-Aronde ou
celui de La Villeneuve-au-Chatelot, la nature deliberee de la

destruction est patente (ploiements multiples, decoupes,
torsions) et temoigne d'une « mise a mort » symbolique de

Lärme. L'acharnement destructeur aurait vocation a demili-
tariser l'arme. Un cas semble se presenter a La Tene avec
le fer d'arme d'hast MAR-LT-131 combinant sept plis et un
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Fig. 3. Latenium, provenant de La Teile, fourreau d'cpee MAR-LT-542. Le
fourreau est arque, ploye ä deux reprises. La partie distale est manquante,
brisee. Photo Latenium M. Juillard.

bris/arrachage manifeste (fig. 2). L'interpretation en tant
que mutilation volontaire est rendue possible par la conjonc-
tion entre la nature des destructions, leur intensite et leur
accumulation. Dans de nombreux autres cas, cette interpretation

en tant que mutilation (i.e. degradation volontaire)
semble plus delicate (plis simples, entailles concentrees sur
les parties actives, bris" ; fig. 3.4). Le fait que les parties
fonctionnelles soient generalement « seules ä etre tou-
chees »12 invite ä une certaine prudence, comme par
exemple pour l'epee de La Tene n" 2745 conservee ä

Bienne" concentrant 42 ebrechures en partie medio-distale.
Cela souleve la question des degradations involontaires,
accidentelles, liees ä l'usage « normal » de l'arme dans un
contexte martial, c'est ä-dire en recherchant ä blesser ou
tuer un adversaire, quel que soit le cadre (entrainement,
duel, bataille
Est-il possible de differencier les traces imputables ä des

combats et celles provoquees par des destructions volon-
taires sur les armes en fer decouvertes ä La Tene Peut-on,
des lors, mieux apprehender les techniques de combat
lateniennes et/ou aborder plus precisement certains gestes
cultuels

Fig. 4. Latenium, provenant de La Tene, fer d'arme de jet MAR-LT-17 546.
Un ph, une flexion marquee, perpendiculaire a la nervure mediane, est
observable au milieu de la flamme. Cette trace peut etre obtenue acciden-
tellemcnt lors du jet de lärme. Photo Latenium M. Juillard.

Des traces ä identifier

Chaque etape de l'existence de l arme latenienne, de sa

conception a son exploitation par les archeologues, en
passant par son utilisation active ou sa destruction, imprime
des changements - perceptibles ou non - sur son etat. Sa

nature est constamment alteree : des marques peuvent s'ave-

rer revelatrices de ces modifications (fig. 5). Ces empreintes
sont autant de signatures materielles exploitables pour la

connaissance du passe. Reperer ces traces et les interpreter
n'est pas chose aisee. Certaines traces fournies par l'objet
concernent sa realisation, comme les traces archeometallur-

giques (coups, recuits, trempes, ebarbages, etc.). D'autres

correspondent a la « vie » de l'arme, a sa periode d'utilisa-
tion : traces de combats et marques accidentelles (ploie-
ments, ebrechures/incisions, cassures, vetuste, etc.), entre-
tiens et reparations (affütage, redressement, soudure,
martelage, etc.). D'autres encore renvoient a la « mort » de

l'arme, a sa destruction, volontaire ou non, qui sort I'arte-
fact de sa phase d'utilisation : accident (combat ou autre),
mutilation rituelle repondant a des codes precis (bris, cou-

pures avec outils, plis, cremation, etc.). Si l'interpretation
des gestes cultuels demeure complexe, ses signatures les

plus prononcees restent observables. Apres la destruction
de l'arme, celle-ci est abandonnee, deposee. S'ensuit une
longue periode de degradation qui modifie la structure, la

forme et la composition de l'arme. La matiere meme va se
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Fig. 5. Courbe d'inregrite d'un artefact archeologique. Dessin G. Reich.

Fig. 6. Latenium, provenant de La Tene, fer de lance MAR-LT-452. Etat au
moment de la publication de P. Vouga. Photo Vouga 1923, pi. XI1-4.

Fig. 7. Latenium, provenant de La Tene, fer de lance MAR-LT-452. Etat
actuel avcc restaurations en resines synthetiques. Photo Latenium M. Juil-
lard.

metamorphoser par un processus physico-chimique lie ä

son enfouissement, 1 Oxydation. Lorsque l'arme est mise au

jour, eile est soumise ä des traitements de conservation et
de restauration qui modifient aussi son etat (degagement

mecanique ou chimique de la gangue de corrosion, corrosions

actives liees au passage brutal d'un milieu ä un autre,
prelevements, etc.), parfois de maniere drastique, comme
e'est par exemple le cas pour le fer de lance MAR-LT-452

(fig. 6.7).
Une source majeure pour reperer et comprendre les traces

est la comparaison entre d'anciens enregistrements
(publications, protocoles de restauration, cliches, dessin, etc.) et
l'artefact original. Ainsi, une breche apparue sur le tran-
chant d'une lame d'epee depuis sa decouverte est a mettre
sur le compte de la conservation, une apparence differente
sur l'empennage d'une lance est ä interpreter comme un
changement lie ä la restauration plutot que sur une destruction

precedant l'enfouissement (fig. 6.7).

Aspects d'une traeeologie des armes lateniennes

L'etude traeeologique de ces armes s'inspire de trois
disciplines differentes. Elles sont source de reflexions sur les

causes et les consequences des gestes a l'origine de ces

traces. II s'agit des apports respectifs, souvent complemen-
taires, des sciences forensiques, de l'ethnoarcheologie et de

l'archeologie experimentale.
La police scientifique a developpe une pensee particuliere

pour la comprehension des traces14. Elle repose sur le pos-
tulat que tout acte criminel laisse une trace qu'il est souvent
possible de determiner. Les « traces d'outils » (un gauchis-

sement provoque par une cisaille, un coup de pied de biche

sur une matiere inerte, une entaille de couteau, une marque
de scie, etc.) font partie des vestiges caracteristiques dans

les sciences forensiques. L'identification de ces traces passe

par la comparaison avec un catalogue de references, qu'il
s'agisse d'antecedents criminels ou de tests experimentaux.
La difference majeure dans la methodologie repose dans

ses objectifs : si l'archeologue tente de relier un type de

trace ä une gamme d'objets, le policier va chercher a identifier

un objet particulier ä l'origine d'une trace precise,
d'une marque donnee. Les traces archeologiques ne per-
mettent pas une telle precision. Nonobstant, le protocole
d'enregistrement des traces (observations micro- et macros-
copiques, prelevements eventuels, impressions des negatifs
des traces, etc.) ou meme les classements operes par la

police scientifique peuvent inspirer l'enquete archeologique,
comme par exemple la dissociation entre traces glissees,

traces superposees et traces moulees. Les traces glissees

trouvent echo sur les armes du Second Age du Fer (cou-

pure, cassure, arrachage, etc.), tout comme les traces
superposees (abrasion, coupure par sciage, etc.) et les traces
moulees (coup, per^age, ecrasement, pli, redressement,

torsion, etc.). Pour chacune de ces categories, nous avons
elabore une terminologie precise (fig. 8). Ainsi, dans le

champ des ebrechures, il existe des differences entre
l'echancrure, la rainure, l'incision, l'entaille ou l'encoche,

recouvrant une realite materielle bien definie qu'il est sou-
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Objet Genre Sous-genre Nature Type Sous-type Cafe-

gone

Onentation -ocalisation n-
ten-

site

Sequence

-erde
lance /
avelot

3ris Cassure nette Vlanque Cassure reguliere Traces

glissees

3erpendiculaire
a la nervure
mediane

3artie

aroximale

Talon de

lance
Arrachage Cassure irreguliere Oblique Soie

Epee Delabrement Cassure naturelle Douille

Four-reau

d'epee

Demontage Desolidarisation Partie

mediane

Umbo Trongonnaqe Cassures multiples Empennage

Manipule Ebre-

:hure
Coupure Ablation,

etranchement
de matiere

Fente avec gauchissement /

bords dissymetriques Ouvertüre

etroite et longue (> 5 mm)

Coupure droite / en I 3iseau pointe
vers douille

Tranchants Espace¬

ment

maximal

Orles Sans retrait de

matiere

Fissure avec gauchissement /
bords dissymetriques Petite

fente (< 5 mm)

3iseau douille

vers pointe

Partie

distale
Espace-

ment

moyen

3erpendiculaire
au tranchant

3ointe Espace-
nents
eels

Mnons
Uperposees,
ttranchement

Ii matiere

Coupure par sciage tries IVaces 3outerolle

Koup contondant Aplatissement,
toasement

Fchancrure Echancrure semi-circulaire Traces

nou-
Xa«Uv9

Souttieres

Echancrure rectiligne Vervure

mediane

Koup tranchant /
ncision

Ablation, retran-
shement de

mattere

Rainure a bords symetriques
Entaille longue et etroite (> 5

mm)

Incision conique / en
chanfrein / en V /
tranchant courbe

Biseau pointe
vers douille

Avers

Sans retrait de

mattere

Entaille ä bords symbtriques
Coupure (2 < x < 5 mm)

Incision droite / en I /

tranchant rectiligne

Biseau douille

vers pointe

Revers

Encoche ä bords symdtriques
Petite entaille (< 2 mm)

Incision semi circulaire /

Bn U

Perpendiculaire
au tranchant

.ateral

Coupure et
contusion

Incision et
toasement

Accumulation de matiere dans
la fente

3erpendiculaire
a Taxe median

3er-

396

Trou Trau complet Trou avec retrait de matiere Cylindrique

Trau complet
avec tetine

Trou avec bavures laterales Troncomque

Trau borgne Perpage incomplet Rectiligne

zcrase-
nent

Compression Tassement de

mattere

Fcrasement faible Traces

tegbres
Impression rectiligne

Fcrasement important Traces

prononcöes
Impression circulaire

Fcrasement total Destruction

compete
Pli :lexion faible Ri perpendicu-

aire ä la nervure
mediane

0a30° Angle vif Symetrie axiale

Rexion marquee 30 ä 90° Profil arrondi Asymetrie axiale

Rexion tres
marquee

90 a 140°

Flexion complete 140° a 180°

Flexion multiple Pli en accordbon Succession de flexions

Rexion constante Pii helicoidal 180° et plus
:lexion laterale

aible

Pli dans le plan

je l'empennage
ou du tranchant

0a30°

Flexion laterale

marqube

30 ä180°

Redres-

sement
Repli Elimination des

jlis
Vestiges de pits (avers et
revers), pli suivi sur deux faces

Torsion Torsion faible Torsion parallele
la nervure

mediane

0 a 30°

Vrille 30° a 90°

Enroulement

complet

90° et plus

ncine-
ation

3rülure Traces de

cremation

Nature du metal alteree par
chauffage

Korrosion Oxydation Korrosion

(partielle)

Nature du metal alteree par
raisons taphonomiques
(exposition, sediment

Fig. 8. Classification des traces sur les armes Iateniennes. Tous les cas ne se retrouvent pas sur le site de La Tene ou ä Gournay-sur Aronde. Dans la

publication finale, des cxemples seront systematiquement associes Tableau G. Reich.
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Fig 9 Latenium, provenant de La Tene, fer de lance MAR LT 18 949
presentant une incision avec accumulation de matiere a son extrcmite et
gauchissement a bords dissymctriques Photo Latenium M Juillard

haitable de prendre en compte. Toutes ces categories ne

sont pas identifies sur Ie site de La Tene, mais se re-

trouvent sur d'autres sites celtiques. Le fer de lance MAR-
LT-18949 (fig. 9) presente une incision avec accumulation
de matiere ä son extremite rattachant la trace au registre
« coupure et contusion ». La fente presente un gauchissement

important avec des bords dissymetriques. L'ouverture

est etroite et longue (> S mm) : 13 mm de longueur et

2,5 mm de largeur. Ces differentes caracteristiques arguent
en faveur d'un coup tranchant, d un choc brutal venu re-

pousser le fer.

Les comparaisons avec d'autres cultures, anciennes ou ac-

tuelles, sont aussi des pistes pour alimenter la reflexion -
particulierement en ce qui concerne les motivations der-

riere les destructions volontaires. A travers le temps, qu'ils
soient reels ou non, nombreux sont les cas oü des armes
ont ete detruites volontairement. Cette volonte manifeste
de degrader l'arme se retrouve sur un plan archeologique,
bien evidemment (p.ex. les hallebardes1'' et les epees16 de

l'äge du Bronze, sciemment detruites), mais aussi dans
d'autres situations. II suffit de penser aux sabres nippons
qui ont ete detruits par les forces americaines lors de l'occu-

pation du Japon apres la Seconde Guerre mondiale
(immobilisation et humiliation psychologique)17, d'imaginer
Roland tenter de briser sa mythique epee Durendal sur un roc
ä Roncevaux pour qu'clle ne tombe en mains ennenues
(mort du guerrier, « mort » de l'arme)1B, ou plus proches de

nous, de visualiser les destructions par le feu ou par le
rouleau compresseur d'armes a feu illegales ou de surplus dans
les zones de conflits (Balkans, Afrique, Moyen-Orient, Asie,
etc.)". Si ces comparaisons comportent d'evidentes hmites,
elles presentent I'avantage d'ouvrir l'esprit sur d'autres hori¬

zons et d'eviter le fourre-tout cultuel pour des actes lncorn-

pris. Le recours ä 1'« ethno-archeologie » permet egalement
de reperer certaines constantes dans les combats avec des

armes blanches et d'esquisser une logique partagee par la

plupart, sinon la totalite des arts martiaux historiques euro
peens. Plus proches de nous que les armes gauloises, les

traites medievaux ou les manuscrits de la Renaissance20,

conservant l'usage de l'epee, du bouclier, de la lance, de la

pique et d'autres armes encore, sont d'interessants points
d'ancrage d'une reflexion globale sur les techniques de
combat des Celtes, assortis d'explications et d'illustrations.
L'archeologie experimental, quant ä eile, permet de verifier

des theories, d'emettre de nouvelles hypotheses ou de

constituer des corpus de reference de traces. Les tests
doivent etre verifiables, reproductibles et scrupuleusement
enregistres21. L'experimentation presente 1'indemable atout
de fournir un referentiel de traces et de connaitre directe-

ment le geste qui en est la cause. Elle presuppose evidemment

une connaissance appreciable, tant dans la realisation
de repliques dont 1'utihsation produit des resultats fiables

que dans le maniement des armes reproduites. Le cher-

cheur doit savoir se distancer de ses a priori personnels.
Ces traces experimental peuvent ensuite etre comparees
aux traces archeologiques sur les armes originales de La

Tene. Pour proceder a la realisation des repliques, des

connaissances personnelles de forge et le recours ä diffe-
rents hommes de l'art reputes se sont averes necessaires
(ainsi qu'un budget solide L'experimentation se deroule
sur deux plans. Le premier consiste ä produire des echantil-
lons de lames d'epees selon differents criteres metallur-

giques (aciers doux issus de bas-fourneaux, fers anciens,
aciers modernes, etc.) et a les soumettre aux memes tests,
avec une meme intensite. Cette etape a permis d'apporter
la preuve que quels que soient leurs caracteristiques mtrin-
seques (structure interne, micro-durete, composition, etc.),
les differents alhages ferreux avaient une reaction similaire
face a une epreuve determmee : un resultat non pas totale-

ment identique, mais tres proche, avec la meme forme
generale de la trace. L'objcctif n'etant pas de relier une trace

precise a un mouvement exact, mais une gamnie de mouve-
ments a un type de traces. Ces resultats preliminaires
s'averent indispensables pour la poursuite de ['experimentation.

Iis permettent d'eliminer les parametres non quanti-
fiables, comme par exemple la force de frappe. Le second

plan de 1'experimentation consiste a employer une serie de

repliques, en variant leurs caracteristiques (section de

l'arme, nature des tranchants, forme generale, longueur de
la hampe, etc.), mais aussi les conditions d'utilisation (arnte
passive/arme active, combattant actif/combattant passif,

type d'arme oppose ä un autre type d'arme, fantassin/cava-
lier, etc.). Les tests pourraient etre repetes ä l'envi. Toute-
fois, le but de ces experimentations n'est pas d'acquerir une
connaissance totale du sujet, parfaitement utopique, mais
d'alimenter notre mamere d'apprehender les armes
archeologiques et d'eclairer certaines pratiques guerrieres en vi-

gueur dans le monde celtique.
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Quelques resultats parmi tant
d'autres

Les fourreaux d'epees sont souvent ployes, arques, voire
legerement plies en leur partie mediane. C'est par exemple
le cas du fourreau MAR-LT-16 979. Ce type de deformation,

relativement impressionnante et a priori non associee
ä une utilisation martiale de l'arme, a ete toutefois observe

pendant nos experimentations lors du battement du fourreau

vide de son epee sur la croupe du cheval monte par un
cavalier. Le simple mouvement de va-et-vient de la game
metallique, bloquee (avec une certaine souplesse) au niveau
du ceinturon place ä la taille et soumise ä des chocs repetes
sur le cote du cheval va la deformer. Dans le meine registre
de deformations sur les fourreaux, des ploiements, voire
des enroulements, peuvent etre obtenus par la simple chute

sur son flanc droit d'un combattant brandissant son epee,
laissant le fourreau vide : les plaques avers et revers, parti-
culierement fines pour gagner en legerete dans l'equipe-
ment mihtaire, vont aisement etre deteriorees. En soi, ces

deformations ne sont pas problematiques, eu egard ä la

nature demontable du fourreau d'epee gaulois, compose
d'au moms quatre pieces metalliques non soudees et non
rivetees entre elles, qui autorisent des lors un artisan che-

vronne ä une operation de desolidarisation/remise en
forme/remontage en quelques minutes. II est notable que
les deformations les plus spectaculaires dans ce registre
sont visibles sur les armes du sanctuaire de Gournay-sur-
Aronde" plutot qu a La Tene, oü les objets deformes ont
souvent ete anciennement redresses, voire ecartes des

collections.

L'epee, quant ä eile, n'est pas en reste. Les entailles sur les

tranchants, concentrees sur les parties distales ou medio-
distales (fig. 11), sont revelatrices d une utilisation martiale
de l'arme. Cette zone, situee approximativement dans le

premier quart de la lame depuis la pointe de l'arme, est ä

la fois le lieu de 1'impact recherche par l'utihsateur d'une

arme (mettre ä distance l'adversaire et beneficier en meme

temps d'une force maximale lors de la frappe de taille) et
la zone de resilience de l'epee, c'est-a-dire pour resumer

grossierement l'endroit ou l'arme elle-meme n'a pas trop ä

souffrir mecamquement lors d'un impact (elle retrouve ses

proprietes initiales apres une alteration temporaire). II faut
toutefois remarquer des bris de lames au niveau de cette

zone sur des armes de diverses collections, explicables no-
tamment par la nature parfois cassante du metal, comme

par exemple avec l'epee MAR-LT-569 (fig. 12). La concentration

d'entailles sur les tranchants, au moins dans cette

zone, n'est ä notre sens en rien revelatrice ä eile seule de

deteriorations volontaires dans un cadre rituel, puisqu'elles

peuvent n'etre que la resultante d'une utilisation de l'arme,
comme nous l'avons Signale pour l'epee conservee ä Bienne
n" 2745. Des coups donnes, avec le tranchant ou le plat de

la lame, depuis un poste de fantassin ou de cavalier, vont
parfois ployer l'arme, comme c'est par exemple le cas avec

l'epee MAR-LT-536 (fig. 13). Des cas assez revelateurs ont
ete obtenus lors des experimentations, avec un ploiement

Fig 10 Latcmum, provenant de La Tene, fourreau d'epee MAR LT 16 979,
legerement arque Ce type de deformation a ete observe durant nos expe
rimentations lors du battement du fourreau sur la croupe du cheval Photo
Latenium M Juillard

Fig. 11 Experimentation de combat Echancrures en partie medio distale
d'une lame sur une rephque d'epee latenienne Photo G Reich
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Fig. 12. Latenium, provenant de LaTene, epee MAR-LT-569. La lame a etc
cassee en partie medio-distale. Ce bris peut s'exphquer par la nature parfois

cassantc du metal, lors d'un choc. Photo Latenium M. Juillard.

Fig. 13. Latenium, provenant de LaTene, epee MAR-LT-536. Larme peut
parfois etre ployee par un coup donne avec le tranchant ou le plat de la
lame. Photo Latenium M. Juillard.

de l'epee, puis un redressement, puis un repli sur la meme

arme, lors de la meme session. Les traces sont alors assez

tenues, cantonnees ä de petites marques de surface. La

pointe peut parfois se ployer lors d'un impact d'estoc, ä

plus forte raison lorsque le coup porte est violent ou que
l'epee opere un quart de tour pour favoriser son retrait du

corps de l'adversaire (les combattants savent que leur arme

peut se retrouver piegee dans le corps de l'ennemi et intpri-
ment en consequence un leger mouvement rotatif ä leur

epee de maniere ä pouvoir ecarter la plaie et sortir la lame,

tout en aggravant la plaie). Ce quart de tour s'observe aussi

parfois lorsque l'epee se retrouve piegee dans le bouclier
adverse ; le cas de l'epee MAR-LT-611 est evocateur
(fig. 14).

Les armes d'hast montrent aussi des traces, tres frequentes
(p.ex. le fer MAR-LT-17 005, fig. 15), comme les ploiements
au niveau du fer de la lance, souvent interpretes comme des

mutilations rituelles. Si nous n'excluons pas cette possibility,

il faut noter que de tels plis sont aisement obtenus avec
des armes plus ou moins fines lors de 1'impact ne d'un coup

d'estoc ou d'un jet de l'arme. Qu'il s'agisse de la force exer-

cee sur la hampe en bois tenue par le combattant adverse

ou du propre poids de la hampe de l'arme de jet, la

contrainte mecanique est telle qu elle va faire plier le fer.

Des ebrechures sont aisement obtenues sur les empennages
des armes d'hast, comme c'est le cas avec le fer de lance
MAR-LT-18 949 (fig. 9). Les talons presentent souvent un
ecrasement, un epatement, du simple fait de l'utilisation de

cette partie de l'arme, loin d'etre un simple contre-poids.
Les hampes se brisent regulierement.
La mise en parallele des objets du site de La Tene avec
d'autres contextes archeologiques identifies livrant des

armes detruites complete la reflexion : champs de bataille
anciens (Alesia, Wittstock, Kalkriese, Nydaam-Moor, Tow-

ton, etc.), sanctuaires ou trophees protohistoriques (Gour-
nay-sur-Aronde, lllerup-Adal, etc.) ou sepultures gauloises

sont ä meme de fournir des armes presentant des traces de

differentes natures.
Si a La Tene peu d'armes portent des traces de destruction,
les marques observees seraient essentiellement ä mettre sur
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Fig. 14. Latenium, provenant de La Tene, epee MAR-LT-61I. L'arme fait Fig. 15. Latenium, provenant de La Tene, fcr d'arme d hast MAR-
l'objet de ploiements et torsions quil a ete possible d'obtenir experimen- LT-17 005. L'arme presente une flexion marquee. Photo Latenium M.
talement par un quart de tour une fois la lame piegee dans un bouclier. Juillard.
Photo Latenium M. Juillard.

le compte de l'utilisation martiale de l'arme. Rien ne peut
totalement exclure la destruction rituelle de l'arme. Notons
cependant qu'une arme detruite rituellement sur le mode
des destructions accidentelles pourrait tres facilement etre
remise en service.
Ces quelques resultats, parmi tant d'autres, sont revelateurs
des apports de l'analyse traceologique sur les armes
lateniennes. Cette discipline, appliquee ä La Tene, permet de

comprendre autrement le site eponyme du Second Age du

Fer, mais aussi d'apprehender l'Art de la guerre au cours de
La Tene moyenne, element capital de la culture celtique.

Guillaume Reich
Fontaine Froide

Route de Bouilland
F-21420 Savigny-les-Beaune

guillaume. reich@laposte. net
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Notes
1 La base de donnees comptabilise: 4481 originaux et 35 rephques ä

valeur d'onginaux, soit 4516 originaux, et 385 moulages ou copies
(communication ecrite de Gianna Reginelli Servais en date du 16 avnl
2015). Nous nous interessons ici uniquement aux armes, meme si la

prise en compre des etudes sur d'autres categories d objets s'averent
determinantes pour la comprehension globale du site de La Tene.

2 Reginelli 2007; Kaeser 2013, 60.
3 Raddatz 1952; Delley/Kaeser 2007, 25; Kaenel, in Reginelli Servais

2007, 181; Kaeser 2013, 67.
4 Brunaux et al. 1985; Brunaux/Rapin 1988; Lejars 1994.
5 Furger Gunti 1984; Muller 1992; Lejars 2013, 415-430.
6 Lejars 2013, 91-175, Muller/Stapfer 2013, 37-41.
7 Soulignons Pexemplarite du travail de Jose Maria de Navarro (Navarro

1972) il y a pres de 50 ans.
8 Bertholon/Reher 1990, 170-171.
9 Bertholon/Reher 1990, 185-190.
10 Brunaux/Rapin 1988, 47-53.109-113; Gardin 1991; Rapin 1993; Le¬

jars 1994, 104-116; Bataille 2008, 51.55.63.
11 Rapin 1991.
12 Bataille 2008,. 51.
13 Lejars 2013, 232, pl. 8.
14 Martin et al. 2010.
15 Brandherm 2011; O'Flaherty et al. 2011.
16 Colquhoun 2011; Molloy 2011.
17 T. McNelly, General Douglas MacArthur and the constitutional disar¬

mament of Japan (Transactions of the Asiatic Society of Japan). Tokyo

1982. - Apres la victoire americaine sur le Japon, Douglas Mac Arthur
ordonna que tous les militaires rendenr leurs daito et leurs shoto. Sept
tonnes d'epees furent confisquees, detruites et/ou envoyees ä San
Francisco. Le general congedia alors les forces de police nationale et
ajouta une clause de non-belligerance ä la constitution japonaise.

18 L. Gautier., La Chanson de Roland. Edition classique, Deuxieme par-
tie, La mort de Roland, CLXXIV, 2338-2354. Tours 1876. - Rollanz
ferit en une perre bise: / Plus en abat que jo ne vus sai dire. / L'espee
cruist, ne fruisset ne ne briset, / Cuntre le eel amunt est resortie. /
Quant veit li quens que ne la freindrat mie. / Mult dulcement la
pleinst ä sei meisme: / « E! Durendal, cum es bele e seintisme! / « En
Poret punt asez i ad reliques; / « La dent seint Perre e de P sane seint
Basilie, / « E des chevels mun seignur seint Denise; / « De I' vestement
l ad seinte Marie. / « II nen est dreiz que paien te baillisent, / « De
Chrestiens devez estre servie. / « Ne vus ait horn ki facet euardie! /
« Mult larges teres de vus averai cunquises / « Que Carles tient, ki la
barbe ad Rune / « E Ii Emperere en est e bers e riches. »

19 voir p.ex. une destruction de 100 000 armes illegales en Chine http://
www.chine-mformations.com/actualite/photos-destruction-armes-a-
feu-en-chine_43649.html (page consultee le 12/01/2016).

20 p.ex. Fiore del Liberi (-1410) Ii Fior di Battaglia. Jean-Paul Getty
Museum Ms. Ludwig XV 13; M. Wierschin, Meister Johann Liechten-
auers Kunst des Fechtens. Munchener Texte und Untersuchungen zur
Deutschen Literatur des Mittelalters 13. München 1965.

21 Kelterborn 1994.
22 p.ex. le fourreau GSA 1767: Lejars 1994, 189.
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